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Mises à jour

Nouveaux outils et nouvelles solutions 
pour l'Institut

Les finances ne font quasiment jamais 
partie des nouvelles sur notre site 
Web, cependant, c’est une activité 

essentielle au sein de l'institut. Donc, au-
jourd'hui, nous voulons partager avec tout 
l'Institut la bonne nouvelle selon laquelle 
l'équipe qui étudie l’avenir des finances 
de l'Administration générale est sur le 
point de terminer la première partie de 
son travail. Ce travail terminé, l’équipe va 
étudier maintenant le financement des 
Unités administratives qui ont de faibles 
ressources et celui du Secteur «  ad gentes 
» afin de présenter, en janvier 2012, ces tra-
vaux au Conseil général qui les examinera 
en séance plénière.

Le Secrétariat général a, pour sa part, pro-
posé une mise à jour des services informa-
tiques de l'Administration générale. Le tra-
vail technique est confié au Fr. Marcelo De 
Brito (Cruz del Sur), qui a révisé et actualisé 
les services informatiques de l'Adminis-
tration générale. Cette nouvelle structure 
informatique vise à répondre aux besoins 
informatiques, non seulement du Secréta-
riat général, mais aussi de toutes les Unités 
administratives. Grâce à un réseau Web 
seront introduites les données de chaque 
Secrétariat provincial, données qui iront 
directement sur un serveur central. On 
pense ainsi simplifier le processus de saisie 
des données et de leur consultation afin 
d'éviter la duplication des informations ou  
la multiplication des erreurs.

Le Frère Pedro Sánchez de León, secré-
taire général, a prévu de contacter les 
personnes responsables des Secrétariats 
provinciaux, par zones géographiques ou 

langues de travail, pour expliquer ce nou-
veau système de collecte des données de 
l'Institut et faire des exercices pratiques.

Un autre outil que l'Institut veut promou-
voir pour la bonne gestion des archives 
provinciales, c’est Archivum, un logiciel 
déjà utilisé par l'Administration générale 
de l'Institut et dans certaines Provinces. La 
Province «  Brasil Centro-Sul » a généreuse-
ment accepté que Pergamum, logiciel puis-
sant de gestion de fichiers d’Archives et de 
Bibliothèques, utilisé par notre Université 
Pontificale Catholique du Parana (PUCPR), 
Brésil, puisse être proposé comme nou-
velle version d'Archivum (v3), au service 
de tout l'Institut. Outre l'application infor-
matique, le système d'Archivum comprend  
un ensemble de lignes directrices, des cri-
tères, de caractéristiques et de procédures 
qui assureront un traitement correct de la 
documentation officielle, sa préservation 
et l'accès possible par des tiers.
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Communauté ad gentes du Talit
Inde  : une journée à l'auberge pour garçons

Pendant 10 jours, j'ai visité la communauté Ad 
Gentes du Talit (Bengale occidental, Inde) et suivi 
le programme normal de la communauté. Dans son 

organisation, il remplit très bien tous les moments de la 
journée. Les garçons de l'auberge le suivent très norma-
lement. Rien ne semble imposé ou dicté de l’extérieur. J'ai 
même été impressionné par la prière du matin (de même 
que par la prière du soir) des garçons de l'auberge. C'est 
une prière conçue à leur manière et à leur style, où tout le 
monde participe, bien que tous les membres de la com-
munauté étudiante ne soient pas catholiques, seulement 
60% le4 sont.

Après la prière du matin et le petit déjeuner, les garçons 
effectuent leurs travaux ménagers d'une façon très natu-
relle. Ils vivent dans la maison et la maison fait partie de 
leur milieu naturel. Il est donc normal de la tenir propre 
et rangée. Dans l'après-midi, le travail manuel continue 
dans le jardin, à arroser les plantes et les différents 
légumes qu’ils cultivent. C'est après ce «  travail au jardin 
» qu'ils prennent leur repas en milieu d’après-midi  : ils 
mangent tous assis par terre. Ils n'ont pas encore de 
bancs pour la salle à manger. Ils les attendent de l'aide 
de l'étranger. Jusqu'à présent, de nombreux travaux à 
l'auberge ont été parrainés par Manos Unidas (Espagne), 
par Dimenticati Fratelli Onlus (Italie) et par FMSI (Italie). 
Puis, après le repas, ils se rendent pour les sports dans la 
cour de l'école où se trouvent les classes  : il leur suffit de 
traverser la route. Dans cet environnement, les garçons 
semblent très heureux et très à l'aise avec l'enseignement 
qui leur est dispensé. La relation avec les éducateurs est 
très familière et très conviviale.

Du point de vue académique, tout le monde convient 
que depuis que les Frères ont pris le contrôle du Centre, 
l'excellence académique s'est considérablement amélio-
rée. Pour leurs études, les élèves sont aidés soit par un 
Frère soit par un professeur assistant. Les garçons ont 
très envie d'apprendre. J'ai l'impression, cependant, que 
leurs études consistent surtout à apprendre par cœur.

J'ai pu assister à une répétition des chants pour la messe 
de Pentecôte  ; c’était bien conçu et bien réalisé. Ils 
aiment utiliser les instruments de musique locaux, essen-
tiellement des instruments à percussion, comme des 
tambours. Mais il y avait d'autres instruments aussi, dont 
je n’ai pas retenu les noms. 

Après le repas du soir, tout le groupe prend part à une 

authentique récréation communautaire. Il est agréable 
de voir tous ces enfants jouer aux dames, aux échecs et à 
d’autres jeux d'intérieur pendant plus d'une demi-heure. 
Les Frères les accompagnent et font de cette pédagogie 
de la présence un véritable bienfait pour les enfants. 
Pour moi, c'était un des moments les plus agréables de 
la journée. Et une fois de plus je réalise combien il est 
important de jouer ensemble, d’être heureux ensemble, 
de se détendre ensemble. Cela contribue à construire 
une famille solide et un esprit de groupe. Comme il n'y 
a pas beaucoup d'espace, la salle à manger devient très 
vite salle de récréation. Les repas et les jeux se déroulent 
directement sur le terrain. Pour l’avenir, il est prévu 
l’achat de quelques bancs pour la salle à manger. Cela 
permettra aux élèves d’avoir des repas plus agréables.

Voilà ce que j'ai commencé à découvrir après quelques 
jours dans cette auberge pour les garçons de la tribu 
Santal. Sachant que ces garçons Santal sont parmi les 
plus pauvres de la région quand on les compare avec 
ceux de la tribu du Bengale (classes moyennes et supé-
rieures), il est facile de conclure que cette communauté 
répond pleinement à la volonté du Chapitre quant à une 
présence très significative des Frères parmi les pauvres. 
La simplicité de vie que j’ai pu observer dans tous les 
aspects de la communauté me permet de comparer cette 
communauté à celle d'origine des Frères de La Valla et 
des villages environnants.

__________________
Frère Teófilo - Coordonnateur Ad Gentes
Talit, 20 Juin 2011
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D’anciens frères maristes
Anciens Élèves de l’ «  Hispano Americano » de Valladolid

Les 25 et 26 juin 2011, un 
groupe d’amis, qui furent 
jadis Frères Maristes et 

vécurent dans nos maisons 
de l’Hispano Americano ou de 
Peñafiel, se sont rencontrés à 
Mota del Marqués pour parta-
ger leur amitié et leurs souve-
nirs. Il est important de signaler 
que c’est la 31e fois qu’ils se 
retrouvent.

Le samedi 25/06, vers midi, 
les participants sont arrivés de 
différents lieux de la géographie 
espagnole à l’endroit indiqué, Mota del 
Marqués. Après l’échange des salu-
tations, nous nous sommes préparés 
pour le repas, aspect important sans 
doute, puisque nous avons partagé 
ce que chacun avait apporté, en signe 
d’amitié. Un chant à servi à bénir la 
nourriture.

Après le repas, une petite veillée a 
commencée, ponctuée de chants du 
souvenir accompagnés par des ins-
truments à corde qui vibraient entre 
les mains des artistes. L’après-midi 
était chaud, aussi quelques-uns ont 
préféré de rester à l’ombre en jouant 
aux cartes. D’autres, qui ne connais-
saient pas le monastère des Clarisses 

– ancien Palais – sont allés à Tordesillas 
pour une visite touristique. Nous avons 
admiré l’art du lieu, au rythme des 
explications d’une guide.

A un moment donné elle nous a 
conduits dans la salle des réunions et 
nous a parlé de sa voûte en berceau, 
de son acoustique extraordinaire et de 
la frise où l’on pouvait lire, en latin, le 
Salve Regina. Un du groupe a suggéré 
au guide si l’on pouvait vérifier l’acous-
tique de la salle, et le groupe a entonné 
le Salve Regina que nous avions chanté 
si souvent. L’acoustique s’est avérée 
parfaite ! Ce fut un moment inoubliable 
de vibration spirituelle qui a éveillé 
d’agréables souvenirs. Après la visite 

nous nous sommes retrouvés 
dans un petit bar pour étan-
cher notre soif.

Le samedi s’est terminé avec 
une réunion d’échange. Sur 
l’écran ont défilé des voyages 
faits par les volontaires, des 
activités réalisées par les an-
ciens élèves maristes du Chili 
et du Pérou, qui s’étaient ras-
semblés en souvenir de leurs 
éducateurs et mènent à bien 
des œuvres de solidarité là où 
ils se trouvent.

La matinée du 26 juin a été consa-
crée à la célébration de l’eucharistie, à 
Tordesillas, et à la visite de la ville, près 
du Douro. C’est par un déjeuner dans 
la maison d’accueil tenue pas les reli-
gieuses que s’est achevée la rencontre.

La photo du groupe laisse à chacun 
le souvenir de la rencontre  ; et il est 
déjà question de la prochaine… A 
l’intention de ceux qui ne connaissent 
pas beaucoup le groupe, je dirai qu’il 
y a déjà 73 inscrits, sans compter les 
épouses. En guise d’amis du groupe, 
nous comptons chaque année sur la 
présence de trois, quatre ou cinq Frères 
qui furent leurs premiers éducateurs.

«  Marie au cœur de l’Eglise »
195º anniversaire de la «  Promesse de Fourvière »

Il y a 195 ans, le 23 juillet 1816, douze 
nouveaux prêtres de l’archidiocèse 
de Lyon, parmi lesquels Jean-Claude 

Courveille, Marcellin Champagnat et 
Jean-Claude Colin, se sont consacrés 

à la Vierge Marie, dans la chapelle de 
Fourvière, le sanctuaire le plus aimé du 
peuple lyonnais. Ils portaient au cœur 
un désir que leurs lèvres traduisaient 
en promesse  :

«  Nous soussignées… affirmons et 
manifestons que nous avons la sincère 
intention  et la ferme volonté de nous 
consacrer… à l’institution de la très 
pieuse congrégation des Maristes… 
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Nous promettons solennellement que 
nous nous donnerons… pour sauver 
de toutes manières les âmes, sous le 
nom très auguste de la Vierge Marie… »

Cet épisode rappelle et concrétise 
l’épisode précédent, survenu en 1809, 
lorsque, aussi devant un autel de Ma-
rie, la Vierge noire du Puy, Jean-Claude 
Courveille entendit dans son cœur 
la Mère du Seigneur lui demander la 
fondation d’une société qui porte son 
Nom. Quand, sur l’autel, ces douze 
jeunes prêtres ont signé la Promesse, 
ils ont commencé à concrétiser ce 
désir de Notre-Dame. Par cet acte de 
foi intrépide et de profonde confiance 
en la Providence, ils ont lancé les se-
mences de ce qui deviendrait un arbre 

touffu dans l’Église, dont les branches 
s’étendraient au monde entier  :la So-
ciété de Marie.

Pour célébrer un événement aussi 
mémorable,des Instituts religieux qui 
composent la grande Famille Mariste, 
Danilo Ferreira Silva, postulant de la 
Province «  Brasil Centro-Norte », a 
imaginé la toile qui illustre ce texte, 
qu’il a intitulée «  Marie au cœur de 
l’Église ». C’est aussi une manière de 
rappeler que le 200e anniversaire de 
la fondation de la Société approche et 
que la qualité de cette célébration sera 
d’autant plus grande que la prépara-
tion aura été plus intense.
La description de l'oeuvre dans le site 
www.champagnat.org

Origines des Frères Maristes
Tous les écrits de Champagnat en trois volumes

Vient de paraître un ouvrage intitu-
lé “Origines des Frères Maristes”. 
Le sous-titre précise bien la por-

tée de cet ouvrage de longue gesta-
tion  : Recueil des écrits de St Marcellin 
Champagnat, 1789-1840, présentés par 
Frère Paul Sester, f.m.s. L’ouvrage se 
compose de trois gros volumes. Le 
premier recueille la documentation sous 
l’épigraphe  : Du projet personnel à la 
Congrégation (566 pages). Le deuxième 
s’intitule  : Affirmation de l’identité 
d’une famille religieuse (785 pages). Et 
le troisième  : Structuration et dévelop-
pement des Frères Maristes (699 pages). 
Cet ouvrage fait partie de la collection 
«  Fontes Historici Societatis Mariae » 
dont elle suit les critères quant au for-
mat, au type de papier et de reliure, aux 
dimensions et aux critères graphiques. 
L’impression des trois volumes a été 
réalisée dans les ateliers de la Scuola 
Tipografica S. Pio X, de Rome.

Un des ouvrages les plus connus par 
les Frères, appartenant à la collection 
«  Fontes Historici Societatis Mariae », 

est «  Origines Maristes (1786-1836) », 
réalisé par J. Coste et G. Lessard, Pères 
Maristes, qui recueille les documents 
relevant des origines des Pères Maristes. 
Parmi eux, de nombreux documents se 
référaient aussi aux Frères. En 1985, le 
Fr. Paul Sester ayant obtenu l’autorisa-
tion de leurs propriétaires et auteurs, 
a réalisé un extrait des documents qui 
se rapportaient à l’histoire des origines 
des Frères et l’a publié dans la même 
collection «  Fontes Historici Societa-
tis Mariae », sous le titre  : «  Origines 
Maristes (1786-1836), Extraits concer-
nant le Frères Maristes ». L’ouvrage que 
nous présentons apporte une nouveau-
té  : c’est le recueil complet des écrits 
de Marcellin  ; il dépasse et complète, 
donc, l’information contenue dans l’ex-
trait réalisé en 1985.

Le Fr. Paul Sester, qui a été Archiviste 
général de 1985 à 1988, affirme dans 
l’introduction de l’ouvrage que «  ras-
sembler les écrits de Marcellin Cham-
pagnat… est un travail d’autant plus 
délicat qu’il s’agit de prendre en compte 

des écrits très courts, sur des feuilles 
volantes disséminées parmi des docu-
ments de toutes sortes. Leur impor-
tance provient du fait que le moindre 
écrit d’une personne révèle quelque 
chose d’elle-même… ». La méthodolo-
gie utilisée pour assembler et organiser 
la documentation suit le critère chrono-
logique.

Ce recueil de textes est un ouvrage 
collectif auquel ont collaboré, sous la 
coordination du Fr. Paul Sester, les frères 
Jean Rousson, de la communauté de 
Saint-Paul-Trois-Châteaux – suivi de la 
correction de la copie des manuscrits  ; 
Louis Richard, de la communauté de 
Saint-Paul-Trois-Châteaux – corrections 
typographiques et organisation de l’en-
semble  ; et enfin Claude Morisson, de la 
communauté de Saint-Priest – établisse-
ment des différents index. Cet ouvrage 
sera très utile aux chercheurs  ; ils pour-
ront disposer de ce riche ensemble de 
documentation sans devoir se déplacer 
aux Archives de la Maison Générale.


